
Legend of the Seventh Virgin (The), de Victoria Holt

Kerensa Carlee – dont le nom en dialecte des Cornouailles anglaises signifie « paix et amour » - était fascinée par le domaine
St. Larnston et s’est juré qu’un jour elle en serait la châtelaine. Pour cela elle est déterminée à s ‘élever au-dessus de sa
condition d’enfant des cottages.

La petite fille est profondément humiliée d’être illettrée, elle a bien compris que l’on ne s’élève de sa condition qu’en étant
capable de lire, écrire, elle est encouragée dans ses ambitions par sa merveilleuse grand-mère, un peu sage-femme, un peu
rebouteuse. Elle n’est par contre guère suivie par son jeune frère qui adore soigner les animaux et préfère devenir vétérinaire
que médecin. Elle est aussi humiliée d’être une enfant des cottages, elle se veut, se sait différente à ce qu’elle considère
comme des va-nu-pieds.

Suite de la critique de Niki
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